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Demander 

 
Nous aimons notre état de vie et notre situation humaine, Dieu nous y a appelés et Il nous y rejoint. 

(Attitudes spirituelles des Compagnons de saint Jean-Baptiste). 

Bien des fois, en lisant les “Évangiles de l’enfance”, on se demande pourquoi Dieu n’est pas 

intervenu de manière directe et claire. Mais Dieu intervient à travers des évènements et des personnes. […] 

Si quelquefois Dieu semble ne pas nous aider, cela ne signifie pas qu’il nous a abandonnés, mais qu’il nous 

fait confiance, qu’il fait confiance en ce que nous pouvons projeter, inventer, trouver (Pape François, Patris 

Corde). 

 

Lors de cet exercice nous allons demander la simplicité de demander. Je veillerai à toujours me 

reporter à l’esprit et aux modalités des « exercices spirituels » donnés dans la fiche introductive. 

 

L’oraison. 

La grâce particulière à demander : « Jésus donne-moi la simplicité de demander » 

Le passage de la Parole de Dieu : Lc 7, 1-9 

 

1. « […] le centurion tenait beaucoup à lui [son esclave]» : Que nos liens d’affection soient honorés ! 

Parfois nous nous interdisons de demander de l’aide pour un proche ou pour nous-mêmes. Saint 

Thomas d’Aquin rappelle que le prochain le plus proche de nous c’est nous. Osons demander de 

l’aide pour nous-mêmes. 

2. « […] lui demander de venir sauver […] » : Demander de l’aide, c’est toujours pour quelque chose 

d’essentiel aux yeux de celui qui demande. Un enfant, un paroissien, son conjoint, un confrère 

prêtre qui demande de l’aide, c’est un appel à entendre même si nous considérons, a priori, la 

demande injustifiée ou non légitime. Comme Jésus, être capable d’accueillir toute demande, nous 

dispose à demander nous-mêmes pour instaurer une vraie culture d’entraide réciproque.  

3. « […] je ne suis pas digne que tu entres sous mon toit ». Le centurion fait preuve d’une grande 

chasteté dans sa demande. Il n’exige pas de Jésus, il n’y a rien de dû. Il maintient une distance, un 

espace de liberté. 

4. « […] je n’ai pas trouvé une telle foi ! » Demander appelle la confiance en Dieu, en l’autre qui peut 

être ultimement l’instrument de l’œuvre de Dieu. 

 

L’opération. 

  

Repérer avec simplicité ses besoins fondamentaux et demander à nos proches de l’aide pour les 

réaliser, par exemple avoir un temps de qualité (solitude, calme, écoute, sports, musique, …). Prendre le 

temps en couple, en famille, avec un confrère prêtre d’être attentif aux demandes des uns et des autres. 

 

La récapitulation. 

 

Chaque soir ou chaque matin, en envisageant notre journée, se dire de quoi nous aurons besoin afin 

de pouvoir anticiper une demande à faire. 
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Lc 7, 1-9 

Lorsque Jésus eut achevé de faire entendre au peuple toutes ses paroles, il entra 

dans Capharnaüm. Il y avait un centurion dont un esclave était malade et sur le point de 

mourir ; or le centurion tenait beaucoup à lui. 

Ayant entendu parler de Jésus, il lui envoya des notables juifs pour lui demander de 

venir sauver son esclave. Arrivés près de Jésus, ceux-ci le suppliaient instamment : « Il 

mérite que tu lui accordes cela. Il aime notre nation : c’est lui qui nous a construit la 

synagogue. » 

Jésus était en route avec eux, et déjà il n’était plus loin de la maison, quand le 

centurion envoya des amis lui dire : « Seigneur, ne prends pas cette peine, car je ne suis pas 

digne que tu entres sous mon toit. C’est pourquoi je ne me suis pas autorisé, moi-même, à 

venir te trouver. Mais dis une parole, et que mon serviteur soit guéri ! Moi, je suis 

quelqu’un de subordonné à une autorité, mais j’ai des soldats sous mes ordres ; à l’un, je 

dis : “Va”, et il va ; à un autre : “Viens”, et il vient ; et à mon esclave : “Fais ceci”, et il le 

fait. » 

Entendant cela, Jésus fut en admiration devant lui. Il se retourna et dit à la foule qui 

le suivait : « Je vous le déclare, même en Israël, je n’ai pas trouvé une telle foi ! » 

Revenus à la maison, les envoyés trouvèrent l’esclave en bonne santé. 


